
ENTOLOMA  CUNEATUM  (Bres.) M.M. Moser 

         

 

 
Planche de Jean Vialard 

 

 

AUTORITÉS 

   Bresadola, 1887, Fungi Tridentini, 1 (6-7) : 77, t. 82-2, Nolanea cuneata 

   Moser, 1978, Die Röhrlinge und Blätterpilze, 11b/2 : 205, Entoloma cuneatum 

 

 

SYNONYMES 

   Nolanea cuneata Bres. 

   Rhodophyllus cuneatus  (Bres.) M.M. Moser 

  

 

 



BIBLIOGRAPHIE 

Bon, 2002, Documents mycologiques, 124 : 21 

Bresadola, 1930, Iconographia Mycologica, T.1  (Réimpression 1981) : pl. 583-2  (sn. Nolanea cuneata) 

Moser, 1978,  Röhrlinge-Blätterpilze  (Traduction française) : 376 

Noordeloos, 1980, Persoonia, Vol. 10-4 : 498 

Noordeloos, 1988,  Flora Agaricina Neerlandica, 1 : 135 

Noordeloos, 1992, Entoloma : 279  

Tassi, 1996,  Bulletin de la Société Mycologique de France, 112-1 : Atlas 308 

 

ICONOGRAPHIE 

Bresadola, 1930, Iconographia Mycologica, T.1  (Réimpression 1981) : pl. 583-2 (sn. Nolanea cuneata) 

Moreau, 1995,  Inventaire des Saisies : Pl. 6 

Noordeloos, 1992,  Entoloma : Tav. 34 a 

Tassi, 1996,  Bulletin de la Société Mycologique de France, 112-1 : Atlas 308 

 

 

OBSERVATIONS 

Récolte de quelques exemplaires dans le massif du Taillefer (lac des bottes), sous épicéas, en milieu humide. 
 

Entoloma cuneatum est facilement reconnaissable, lorsque, sur le frais tout au moins, on peut observer la papille 

jaune contrastant nettement avec le reste du chapeau brun.  

Microscopiquement il se différencie de Entoloma cetratum par des basides tétrasporiques +/- bouclées. 

   

 

DESCRIPTION 

Chapeau de 2 - 6 cm, conique-pointu à campanulé puis convexe à plan-convexe, distinctement papillé, 

hygrophane, pâlissant en séchant pour devenir grisâtre ou brun-jaune, lisse et glabre.                     

Par l’humidité, le jaune de la papille contraste de façon frappante avec la couleur brune du 

chapeau,.     

Marge striée par transparence. 

Lames plutôt distantes, adnées-émarginées, segmentiformes-ventrues, rose-ocracé sale puis brun-roux. 

Arête concolore, érodée ou entière. 

Stipe de 30 - 90 x 1 - 8 mm, cylindrique, souvent plus large à la base, jaune, brun-jaune ou brun-rougeâtre, 

plus pâle que le chapeau, souvent nettement pruineux, fibrilleux-strié longitudinalement, torsadé, 

tomenteux à la base.                                                                                                                                                                                                                                                                                     

Chair mince. 

Odeur nulle   -    Saveur douce. 

Habitat sous conifères, du printemps à l’automne, rarement sous feuillus. 

Spores de  10 - 12  x  7 - 8 µ, hétérobasidiomètriques. 

Cheilocystides  et  Pleurocystides  absentes. 

Caulocystides présentes, cylindriques à subcapitées jusqu’à 110  x  4 - 8 µ. 

Arête des lames fertile. 

Boucles présentes dans l’hyménium et au pied des basides. 

Cuticule de type cutis, à hyphes cylindriques, de 3 à 9 µ. 

Subcutis non différencié.  

Pigments membranaires et vacuolaires, plutôt pâles, jamais incrustants.  

 



MICROSCOPIE  (R.G.) 

                
                                                spores x 400  (dans l’eau)                                                                   spores x 1000  (dans la phloxine) 

  

 

                  
                       baside et basidiole bouclées x 1000  (dans le congo)                                            cuticule x 400  (dans le congo)   

 

 

           
                  Epicutis x 400  (dans le congo)                      hyphes cuticulaires pigmentées x 400  (dans l’eau salée) 
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